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Delemont - En La Pran: la fouille en laboratoire
d'une necropole protohistorique

La decouverte d'une necropole de l'äge du Bronze final
(periode comprise entre 1350 et 800 av. J.-C)

a necessite le deploiement de toute une palette de
techniques ad hoc pour preserver, prelever et fouiller les

tombes ä incineration dans les meilleures conditions.

Petit historique

Les campagnes de sondages preliminaires

menees sur le trace de la Transjurane ä Delemont -
En La Pran entre 1989 et 1995 ont mis en evidence

une occupation protohistorique, mais ne permet-

Nicole Pousaz

taient en aucune fagon de suspecter l'existence

d'un important site funeraire. Quelle ne fut donc pas
la surprise des archeologues lorsque, au debut des

fouilles de sauvetage, la pelle mecanique mit au jour

une petite fosse charbonneuse au sein de laquelle

apparaissait un vase en ceramique comble de

sediment noirätre oü se melaient des esquilles

osseuses (fig. 2). La destruction limitee de cette

structure permit d'etablir rapidement un diagnostic:
il s'agissait vraisemblablement d'une urne funeraire.

Une quinzaine d'autres petites structures

analogues etaient degagees dans le voisinage de la

premiere durant le mois de fevrier 1996.
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Fig. 1

Tombe ä incineration en cours de
fouille dans le depöt de la Section
d'archeologie.

Brandbestattung während der
Ausgrabung im Depot der Section
d'archeologie.

Tomba a cremazione in corso di

scavo nei magazzini della Sezione

d'archeologia.

Fig. 2

La premiere tombe decouverte ä

Delemont - En La Pran, apres son
recoupement malencontreux par la

pelle mecanique.

Das erste in Delemont-En La Pran
entdeckte Grab, das leider durch
den Bagger beschädigt war.

La prima tomba emersa a Delemont-
En la Pran, sfortunatamente
manomessa dalla scavatrice.

Fig. 3

Urne et offrandes (vase ä epaulement,

perles en päte de verre et en

os, epingle, applique et anneaux en

bronze) de la tombe 586.

Urne und Opfergaben (Schulter-
gefäss, Perlen aus Glaspaste und
aus Knochen, Nadel, Applike und
Bronzeringe) aus Grab 586.

Urna e oggetti di corredo della
tomba 586 (vaso carenato, perline di

pasta vitrea e osso, spillone, applique

e anelli di bronzo).

L'importance de la decouverte fut reconnue par le

Gouvernement jurassien qui autorisa alors la nego-
ciation d'une nouvelle planification avec le Service

des ponts et chaussees. Concretement, l'integralite

du site, soit une surface de quarante mille metres carres,

a pu etre etudiee, sans interruption, de janvier

1996 ä mai 1999. Une ultime campagne menee entre

juillet 2001 et mars 2002 a conclu les investigations.

Deux ans apres I'identification de la premiere tombe,

l'opportunite s'est presentee d'etendre les

decapages une vingtaine de metres au-delä de la stricte

emprise de l'autoroute. Au cours de cette Operation,

25 nouvelles sepultures ont ete mises au jour.

Les quelque quarante tombes ä incineration

decouvertes ont ete fouillees en laboratoire entre

1998 et 2002. Elles consistent le plus souvent en

une petite fosse dans laquelle est enfouie l'urne

en ceramique qui a servi de receptacle aux
ossements calcines, nettoyes ou non des restes du

bücher, ainsi qu'aux offrandes dediees au defunt

(fig, 3). Ces offrandes comprennent des poteries
fines (vases ä epaulement, coupes, coupelles) et

des objets de parure (anneaux, epingles, perles,

etc.). Les poteries sont situees ä l'interieur mais

parfois aussi ä l'exterieur de l'urne. Cette derniere

est frequemment obturee par une ecuelle en

ceramique, entiere ou fragmentee, qui tient lieu de

couvercle. Sur la base d'elements typologiques,

K*y

nous proposons d'attribuer cet ensemble funeraire

ä la periode du Hallstatt B1 soit entre 1060

et 1000av. J.-C.

Contexte de decouverte

Sur la majeure partie du gisement, la couche

archeologique se situe juste en dessous de la terre

vegetale, soit ä quelque 20 cm de profondeur
seulement. Constituee de limons argileux, eile correspond

ä un sol, au sens pedologique du terme,

developpe vraisemblablement durant l'äge du

Bronze. Les occupations archeologiques conservees

dans cet horizon unique remontent ä la fin du

Bronze ancien, autour de 1600 av. J.-C. et se pour-
suivent jusqu'au Moyen Age, voire ä l'epoque
moderne avec une date 14C remontant au 17° ap.
J.-C. Par chance, dans la zone du cimetiere qui ne

fut que peu frequentee apres son abandon,

aucune structure posterieure n'a altere les tombes.

Les fouilles sur le site

Le choix des strategies de fouille s'est fonde sur des

arguments de differents ordres. II fallait tenir compte
ä la fois des conditions de gisement, de la nature des

structures connues gräce aux sondages, des delais

de fouille extremement brefs et du decoupage du

terrain impose par les constructeurs de l'A16.

La methode qui repondait le mieux ä ces diverses

exigences etait le decapage extensif de la couche
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Fig. 4

Decapage extensif ä la pelle mecanique

de la surface archeologique.

Extensives Abtragen der
Erdoberfläche mit dem Bagger.

Scavo con mezzo meccanico.

Fig. 5

Tombe 605 en cours de fouille. Bien

que l'urne soit demeuree en elevation,
eile a neanmoins subi une importante
fragmentation et s'est partiellement
affaissee. H. env. 20 cm.

Grab 605 während der Ausgrabung.
Die etwas höher gelegene Urne ist
schwer beschädigt und stellenweise

zusammengedrückt worden. Höhe

ca. 20 cm.

Scavo della tomba 605. Nonostante
l'urna fosse ancora in piedi, essa era
rotta in numerosi frammenti e
parzialmente schiacciata. Alt. ca. 20 cm.

archeologique sur toute la surface touchee par les

travaux autoroutiers. Elle garantissait le meilleur

taux de reperage des structures archeologiques,

qu'il s'agisse de structures creuses ou de structures

fugaces comme les concentrations de mobilier.

Pour ce faire, une ou deux pelles mecaniques
etaient mises ä disposition des archeologues.
Deux personnes experimentees surveillaient les

decapages de faible epaisseur effectues par des

machinistes habiles, enregistraient les observations

de terrain selon un protocole standardise,

collectaient le mobilier degage et interrompaient
l'excavation en cas de presence d'anomalies
sedimentaires ou de densites importantes d'objets

archeologiques (fig. 4). Une fouille fine ä la

truelle relayait le cas echeant cette phase de mise

au jour des vestiges.
A l'exception de la premiere tombe, endommagee
lors de sa decouverte, la plupart des sepultures

ont ete reperees dans la couche archeologique
des leur niveau d'apparition. Elles revetaient la

forme de discretes täches circulaires de petit
diametre (compris generalement entre 20 et 30 cm),

laissant deviner parfois fragments de ceramique,

esquilles d'os, et plus rarement objets de parure.

L'option de prelever les tombes s'est imposee
immediatement. Leur fouille en laboratoire per-
mettrait d'une part de maTtriser les problemes de

conservation et de restauration et d'autre part

d'appliquer les methodes fines appropriees aux

sepultures ä incineration. Leur faible dimension

rendait ce deplacement envisageable sans
problemes techniques insurmontables.

*r
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Les problemes de conservation

Comme sur beaucoup de sites terrestres juras-

siens, les conditions d'enfouissement ä Delemont -
En La Pran n'etaient guere propices ä la conservation

du mobilier archeologique. La faible profondeur
du niveau archeologique et la composante tres
argileuse des couches ont entraine des phenomenes
de gel/degel et de gonflement/retraction agissant
directement sur les objets. Cette action s'est tra-

duite sur la terre cuite (poteries et autres objets) par

une importante alteration des surfaces, une
deformation plastique des pieces, une grande fragmentation

et une intense microfissuration interne (fig. 5).

L'importante activite biologique dans le sous-sol, ä

l'origine d'un intense brassage, a sans doute contribue

ä des degradations supplementaires.

Les quelques urnes partiellement degagees in situ

n'avaient de toute evidence pas echappe ä ces dete-

riorations. Nous avons donc choisi de les maintenir
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Une fois le reperage effectue, les blocs de sediment ont

ete detoures progressivement pour atteindre le volume necessaire au prelevement sans

dommage de l'urne et de sa fosse tout en evitant un poids trop considerable pour une

manipulation aisee. La taille des blocs ainsi fagonnes mesurait generalement 1 m de cöte

sur 60 cm de hauteur.

Chaque bloc a ete entoure de film alimentaire en Polyethylene afin d'eviter une dessic-

cation qui aurait entraine des degradations irreversibles Un coffrage en bois etait ensuite

construit sur mesure et fixe autour du bloc, puis les interstices etaient combles avec de

la mousse de polystyrene expanse, de maniere ä solidariser le tout.

La base des blocs a ete decoupee au moyen d'une töle d'acier inoxydable preformee La töle,

presentee ä la base du bloc, etait enfoncee en douceur au moyen du godet de la pelle mecanique,

tandis que des etais maintenaient le bloc pour eviter qu'il ne s'arrache ou ne glisse

suite ä la poussee. Chaque prelevement a ensuite ete achemine dans un depöt oü s'effec-

tuerait l'etude Les blocs, Stockes ä I abri de la lumiere etaient regulierement contröles et

humidifies avec de l'eau demineralisee, pour eviter le developpement de micro-organismes.

Cette deuxieme serie de prelevements a concerne vingt-

cinq nouveaux blocs. Du film Polyethylene congu pour le conditionnement de produits

industnels sur palette, plus solide et de plus grande taille, a ete utilise. Les blocs, de forme

cylindrique cette fois, ont ete entoures de plusieurs couches de Polyethylene, ce qui a suffi

ä assurer la cohösion du sediment, sans qu'aucun coffrage ne soit plus necessaire.

Au cours des deux Operations, il s'est avere que l'evaluation de la taille des sepultures

avait ete correcte, Elles ont toutes ete extraites dans leur integralite, ce qui releve d'une

certaine part de chance Par

contre, dans quelques rares cas,

le bloc de sediment n'a livre

qu'une structure au caractere

funeraire discutable voire une

trace naturelle!

L'etude de la premiere sehe de

blocs n'a pu debuter que deux ans

apres leur decouverte. Tributaires

du rythme de fouille de la petite

equipe, certaines tombes ont ainsi

attendu plus de trois, voire quatre

ans, avant de pouvoir etre etu-

diöes. Cet entreposage prolonge

n'a pas entraine de degradations

supplementaires.

dans leur milieu d'origine - les limons argileux humides

constituant l'encaissant des fosses - tant que
les procedes de conservation n'etaient pas definis.

Les techniques de prelevement des tombes

Les limons argileux se sont reveles propices au

prelevement en motte des tombes. Leur plasticite

et leur compacite rendaient cette Operation

envisageable sans technique sophistiquee pour assurer

la cohesion des sediments.

Avant de proceder au prelevement, il etait necessaire

de preciser les dimensions des tombes. Nous avons

ecarte l'idee d'une fouille exploratoire sur un quart de

structure, voire une fenetre plus etroite, jugeant

qu'elle occasionnerait davantage de degäts qu'elle

ne fournirait d'informations pertinentes supplementaires.

Une approche en plan a ete privilegiee: un ou

deux decapages manuels fins de la surface d'appa¬

rition ont permis d'observer le diametre d'ouverture

de la fosse d'implantation, et d'estimer par ce biais

son plus grand diametre et sa profondeur.

Des axes orthogonaux ont ete materialises sur les

structures, ä partir desquels releve ä l'echelle,

photographies, mesures de l'altitude absolue, dessin

et prelevement des objets pouvaient etre realises.

Les points de reference de ces axes etaient ensuite

mesures ä l'aide d'un theodolite.

L'operation de prelevement s'est deroulee en

deux etapes successives, ä deux ans d'intervalle,

ce qui explique les legeres adaptations apportees
ä la methode (voir encadre).

Le travail en laboratoire

L'agencement des vestiges au sein de chaque
tombe ä incineration est porteur de sens pour la

comprehension de la composition initiale du depöt
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Fig. 8

Tombe 595. Au 12" decapage la fouille

par moitie est abandonnee au profit

d'une vision complete en plan.

Grab 595. Während des 12. Abtrages
wurde die Ausgrabung der einen
Hälfte gestoppt und in der Fläche
weiter gegraben.

Tomba 595. AI 1 2mo livello, lo scavo
limitato a metä del reperto e abban-
donato per giungere a una visione

complessiva della superficie.

Fig. 9

Tombe 595.19" decapage: l'embouchure

de l'urne, un vase d'accom-
pagnement externe et son couvercle
sont <

Grab 595. 19. Abtrag: Die Mündung
der Urne, der Deckel und ein

Beigefäss sind freigelegt.

Tomba 595.19mo livello: l'orlo
deN'urna, il coperchio e un vaso
accessorio esterno sono liberati
dal terriccio.

funeraire, de son mode de mise en terre et de son
evolution au cours de l'enfouissement (taphono-

mie) jusqu'ä son etat final.

La definition des strategies de fouille devait donc

repondre au postulat ci-dessus et atteindre deux

objectifs fondamentaux et complementaires:
- appliquer des methodes de fouille, de traitement

et d'enregistrement appropnees au mauvais etat

de conservation general des tombes. Une lecture

tres attentive de l'agencement de chaque vestige
et un enregistrement precis etaient indispensables
si l'on ne voulait pas mettre en peril les possibilites

d'interpretation finale;

- faire concorder ces methodes avec une approche

palethnologique du depöt funeraire, impliquant

anthropologie, archeologie, sedimentologie,
archeozoologie et botanique, afin d'aborder notamment

l'ordre de depöt des os, la nature et la Situation des

offrandes, le mode de comblement des tombes, etc.

Ainsi, le travail en laboratoire s'est organise en plusieurs

etapes. Avant la mise en fouille de chaque tombe, les

documents de terrain permettaient de la replacer dans

sa Situation d'origine (orientation, altimetrie).

Commencait alors une serie de decapages,
generalement operes sur la moitie du bloc preleve, en

vue de l'etablissement ulterieur d'une coupe
transversale ä la tombe. Ce decoupage a parfois

ete abandonne, lorsqu'une vision globale en plan

etait jugee plus interessante ou mieux adaptee ä

la disposition et au prelevement des vestiges

(fig. 8). Par contre, des petites coupes locales ont

parfois ete amenagees pour des observations

ponctuelles.

Chaque decapage d'une epaisseur comprise
entre 1 et 3 cm donnait lieu ä un enregistrement

complet: photographies d'ensemble et de detail,

releve sur film millimetre et nivellement (fig. 9-11).

Les objets ou fragments etaient preleves au für et

ä mesure de leur degagement, qu'il s'agisse de

ceramique, d'objets de parure (perles, anneaux,

bracelets, epingles, etc.), de depöts mineraux

(galets, pierre brülee, pigments, etc.) ou de charbons

de bois (taille superieure ä 1 cm).

Les ossements de chaque tombe etaient degages,

observes, identifies dans leur position de

gisement et preleves par l'anthropologue.
L'ensemble des observations faites en cours de

fouille (chronique, description des sediments,

hypotheses) ont ete consignees et constituent

aujourd'hui un volumineux dossier dont il existe une

synthese qui facilitera l'acces aux enregistrements
de terrain lors de l'etude globale du cimetiere. A ce

stade, une reconstitution du mode de mise en terre

du depöt funeraire peut etre proposee (fig. 12).

Cette reconstitution, fondee sur les observations et

hypotheses generees en cours de fouille, est ame-
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Fig. 10

Tombe 595.19" decapage: dessin ä

l'echelle avec individualisation en

couleur des recipients degages ä ce
Stade de la fouille.

Grab 595. 19. Abtrag: Zeichnung im
Massstab mit Detailangaben (in

Farbe) der in diesem Ausgrabungsschritt

freigelegten Gefässe.

Fig. 8. Tomba 595.19mo livello:

disegno in scala. I singoli reeipienti
visibili a questo stadio dello scavo
sono marcati con un colore individu-
ale.

Fig. 11

Tombe 595. 25" decapage: la panse
superieure de l'urne est demontee
et laisse apparaTtre l'amas osseux ä

l'interieur de celle-ci.

Grab 595. 25. Abtrag: der obere
Bauchteil der Urne ist wegpräpariert,

im Inneren sind die
Knochenansammlungen zu erkennen.

Tomba 595. 25mo livello: situazione

dopo il prelievo della spalla
dell'urna. Compare la concentrazione

di materiale osseo, contenuta
nel recipiente.

nee ä evoluer lorsque toutes les donnees, y compris

celles des analyses, seront ä disposition.

D'autres Operations ont succede ä la fouille

proprement dite. Le sediment a ete lave sur une

colonne de tamis dont la taille des mailles s'eche-

lonnait entre 10 et 0,25 mm. Les differentes frac-

tions granulometriques obtenues (les «refus de

tamis») ont ensuite ete triees sous une loupe
binoculaire (grossissement de 6,5 ä 40 fois). Lors de

cette Operation, divers elements ont ete extraits:

les esquilles osseuses, les restes botaniques
carbonises (graines, charbons de bois), d'autres

vestiges occasionnels (par ex. grains d'ocre, debris de

tissus, restes alimentaires carbonises).

Les graines carbonisees et les charbons de bois sont

actuellement en cours d'analyse aupres de laboratoires

specialises. Ces donnees seront indicatives

des vegetaux presents sur le bücher funeraire et de

la seiection des essences de bois utilisees comme

combustible. De plus, les charbons des tombes

depourvues de mobilier bien cale par la chrono-typo-

logie ont ete dates au Carbone 14, pour tenter de

preciser la Chronologie interne du cimetiere.

Tous les refus de tamis ont ete conserves en vue

d'un examen optique. Ponctuellement, des petits

blocs de sediment Orientes ont ete extraits, pour

repondre ä des questions surgies lors de la fouille,

au moyen d'une analyse micromorphologique.

L'examen des lames minces obtenues devrait

permettre de distinguer les phenomenes de taphono-

mie de ceux directement lies ä un geste funeraire.

Enfin, des echantillons representatifs des divers

remplissages (fosse d'implantation, interieur de

l'urne, interieur d'offrandes, encaissant) ont ete

preleves en vue d'analyses chimiques. Celles-ci

devraient permettre de quantifier et qualifier la

matiere organique et les phosphates presents, afin

de mettre en evidence des apports d'une autre

nature que l'os incinere ou les charbons de bois,

par exemple des offrandes d'origine vegetale.

Le choix des techniques de conservation et
de restauration

La collaboration avec la Section de Conservation -
Restauration de l'Ecole Superieure d'Art Applique

de La Chaux-de-Fonds a conduit ä l'organisation

d'un stage d'une semaine avec les etudiants, au

cours duquel les techniques propres ä ce domaine

ont pu etre mises en pratique.

La methode adoptee pour les urnes a ete choisie

en raison de la grande fragmentation des

ceramiques et de leur forte imbibition en eau. Le but
initial du traitement etait d'essayer de conserver la

forme generale et la surface de l'urne ainsi que des
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Fig. 12

Tombe 595. Reconstitution hypothetique

et schematique du mode de
mise en terre du depöt funeraire
proposee au terme de la fouille.

Grab 595. Hypothetische und
schematische Rekonstruktion der Art und
Weise, wie die Grabbeigaben in der
Erde deponiert wurden.

Tomba 595. Ricostruzione ipotetica e

schematica delle modalitä di deposizione,

proposta a scavo ultimato.

Fig. 13

Tombe en cours de fouille: degagement
precautionneux de l'urne cineraire.

Grab während der Ausgrabung:
vorsichtiges Freilegen der Graburne.

Scavo di una tomba: l'urna cineraria
e liberata dal terriccio con grande
cautela.

Fig. 14

Tombe 46. Offrandes ceramiques
apres restauration.

Grab 46. Keramische Beigaben nach
der Restaurierung.

Tomba 46. II corredo ceramico dopo
il restauro.

recipients associes, tout en permettant le

degagement et I'identification des temoins anthropologiques.

II s'est toutefois avere rapidement que
la plupart des ceramiques, meme celles dont
l'elevation paraissait conservee, etaient en realite

deformees et affaissees. II fallait egalement trouver

les produits les moins dangereux pour les

fouilleurs, qui puissent etre manipules sans infra-

structures lourdes (chapelle, Ventilation, port du

masque ä solvant en continu, etc.).
Au für et ä mesure des decapages (fig. 13), la

ceramique a ete nettoyee et assechee par asper-
sion d'alcool ä 90%. Puis eile etait consolidee ä

petites doses avec une resine vinylique (du
Mowilith dilue ä 8,5%). Afin de preserver les

fragiles connexions entre tessons, les poteries ont
ete prelevees dans la mesure du possible par

pans. Leur remontage ulterieur a ete facilite par
l'utilisation de dessins grandeur nature realises

sur un support transparent souple oü apparais-
saient tous les tessons. Au fil de l'experience
developpee durant les annees de fouille,
plusieurs ameliorations ont ete apportees, notamment

lors de la phase de prelevement des objets
archeologiques fragiles, comme l'emploi du

papier Japon.
Une fois les objets preleves, le nettoyage et le

remontage des fragments s'est effectue sur
place. C'est le traitement de la ceramique qui a
entraine l'investissement temporel le plus
considerable: le nettoyage soigneux des tessons, le

remontage par pans ou segments de recipient, et

l'assemblage final constituent en effet des täches

delicates requerant une grande meticulosite.
Enfin, les parties lacunaires des recipients ont ete

comblees avec du plätre, essentiellement dans

un but de solidification de l'ensemble, afin de
permettre une manipulation des pieces pour l'etude

archeologique (fig. 14).

Un premier bilan

Le sauvetage de la necropole ä incinerations de

Delemont - En La Pran a implique des moyens
considerables pour resoudre en particulier les

problemes de conservation. La gestion raisonnee

de cette necropole sur une longue periode et la

minutie avec laquelle les Operations de fouille,

d'enregistrement et de restauration ont ete

menees, nous autorisent aujourd'hui ä debuter
l'etude sans que les degradations subies par ces

vestiges durant trois millenaires n'handicapent
gravement la comprehension palethnologique de

ce cimetiere exceptionnel pour le Jura. |
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Zusammenfassung
Im Jahr 1996, zu Beginn der Rettungsgrabungen

von Delemont-En La Pran (dU) auf dem Trassee

der A16-Transjurane, kam unerwartet eine

Nekropole mit Brandbestattungen der Spätbronzezeit

(diese umfasst die Zeitzwischen 1350 und 800

v.Chr.) zum Vorschein.

Um die Probleme der Konservierung zu meistern und

eine Feingrabung durchführen zu können, wurden die

40 Gräber en bloc geborgen. Dies bedingte eine

genaue Planung des Ablaufs der angewandten Techniken,

wie Gräber eingipsen, siezu bergen undzu

transportieren. Zwei Jahre nach derEntdeckung wurde die

Ausgrabung der Blockbergungen in Angriffgenommen,

die sich bis 2000 fortsetzte. Während derAusgrabung

wurden die Beigaben fortlaufend an Ort und Stelle

konserviert. Die Wahl der der fortschreitenden Ausgrabung

angepassten Arbeitsschritte sowie die durchdachte

Leitung der Ausgrabung dieses aussergewöhnlichen

Bestattungsensembles im Jura erlauben weitere

Studien, ohne dass ungeeignete Konservierungsmass-

nahmen die Resultate verfälschen. \

Riassunto
Nel 1996, l'apertura d'uno scavo di salvataggio a

Delemont-En La Pran (JU), sui tracciato

dell'autostrada A16-Transjurane, fu segnata dalla

scoperta inattesa d'una necropoli a cremazione

risalente all'etä del Bronzo recente-finale (1350-800

a.C).
Per owiare a problemi di conservazione e svol-

gere uno scavo dettagliato, le 40 tombe furono

prelevate in blocco. II prowedimento ha compor-
tato la messa a punto di una serie di tecniche per

imballare le tombe, estrarle e trasportarle. Due

anni dopo la scoperta ebbe inizio allo scavo dei

blocchi prelevati, protrattosi fino al 2002.

Congiuntamente allo scavo delle tombe si e

proceduto al restauro degli oggetti di corredo.

La scelta d'un procedimento d'indagine ottimale

in ogni sua fase e una gestione pianificata di questo

insieme funerario, eccezionale per il Giura,

consentiranno lo studio dei dati, senza che gli

inconvenienti di una conservazione non appropri-

ata ne falsino i risultati. |
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